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L’ i l l imité


VENDREDI 25 MARS À 19H 

à la librairie Le grain des mots à Montpellier 


L’association de la Cause freudienne 
vous invite à une soirée préparatoire au 
congrès de l’Association mondiale de psy-
chanalyse. 


Dans son argument , Christiane Alberti, 1

membre de l’ECf et de l’AMP, rappelle que 
«  Lacan postule une jouissance proprement 
féminine : une jouissance du corps, indicible, 
sans forme, ni raison. Si on la dit «  impropre-
ment  » féminine, c’est au sens où c’est la 
sexualité féminine qui en donne le meilleur 
aperçu : en terme imaginaire, le continent 
noir freudien ou le sentiment océanique ; en 
terme logiques, l’infini ou le pas-tout.  C’est 
bien l’image d’une jouissance «  enveloppée 
dans sa propre contiguïté» , qui, dès les 2

«  Propos directifs pour un Congrès sur la 
sexualité féminine  », indiquait le rapport à 
l’infini. Ses effets d’illimitation, se retrouvent 
dans la mystique ou des formes d’abandon 
de soi, qui échappent au cadre que donne le 
fantasme ».


Pour converser sur la question de l!illi-
mité, nous recevrons Catherine Millot, écri-
vaine et psychanalyste, qui dans ses diffé-
rents ouvrages dont Une vie avec Lacan, La 

vie parfaite et O solitude, aborde cette notion 
à la fois abstraite et concrète de l’infini, 
«  sorte de trou déroulé à l’horizontal et à 
perte de vue. L’infini absorbe, aspire » .
3

Dans son dernier livre Un peu profond 
ruisseau, paru en 2021, elle écrit notamment : 
« il y avait d'un côté la vie « ronde » […] et de 
l’autre,  l’ouverture illimitée de cette exposi-
tion à la mort ». 
4

Nous déplierons nos interrogations sur 
la femme en tant qu’elle est Autre à elle-
même, au bord de soi, « prise entre une pure 
absence et une pure sensibilité » .  Est-ce à 5

dire « Pas-Toute » ? Comme le formule Anne 
Lysy « Le pas tout de Lacan s’inscrit dans une 
structure de l’infini » . 
6

Seront discutés le rapport au ravisse-
ment mais aussi au ravage, pas sans le ravi-
nement, entendu comme trace écrite. 


Pour s’inscrire, contacter :  

Valérie Bussières, responsable du bu-

reau de ville Nîmes-Avignon 

bussieres.valerie@gmail.com 

ou tél : 06 17 92 18 33.
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